
Dimanche 3 mai 2020 [dans la nuit à partir de 1h du matin]

Avance avec Moi et Je te nourrirai du fruit de Mes larmes
et tu boiras le lait de Ma douceur et Je te mènerai à Ma Mère
et tu découvriras alors l’infinie splendeur, l’infinie douceur,

l’infinie tendresse de son Cœur transpercé pour donner
à l’humanité entière le suc de Mon Cœur ouvert. Oui, Nos deux

Cœurs ont expié pour vos fautes et de Nos Cœurs ouverts coulent
des torrents de grâces pour vous délivrer et vous sauver.

[LE SEIGNEUR] Bien sûr que tu dois retourner la terre car, lorsque tu la
retournes, tu vois le venin enfoui ainsi que le grain tombé en terre. Ôte
le venin et le grain germera. En toute terre il y a du bon et du mauvais.
Pour que germe le grain en un arbre resplendissant, tu dois aussi lui
porter l’engrais du repentir qui lave et arrose la terre et lui permet de
faire éclore une multitude de bons grains enfouis sous les miasmes de
vos actions et de vos pensées mauvaises.
La lumière, Je l’ai dit, ne la mets pas sous le boisseau1. À quoi servira-t-
elle si elle est enfouie ? La maison éclairée éclaire alentour. Mes paroles
sont Lumière, que peux-tu craindre ? Celui qui croira recevra nourri-
ture, celui qui doutera ne pourra goûter l’eau fraîche et celui qui rejette-
ra marchera dans l’ombre de ses jours.
Fais confiance au Soleil de justice, Lui seul sait où Il guide tes pas et
vos pas. Confiance, persévérance et abandon. Qui fait vivre ? Qui crée la
vie ? Qui la reprend au moment voulu ? Quelles sont tes pensées, quels
sont tes actes ? Toutes pensées bonnes font naître de bons actes, toutes
pensées mauvaises ne sont que fermetures et enfermements.
Travaillez sans relâche à ôter les mauvaises herbes de vos cœurs et,
lorsque  vous  verrez  votre  terre  aplanie,  quelle  joie  éprouverez-vous
alors !

Venez à Moi qui suis le Pain de Vie. Ma Parole est nourriture et Mon Vin
est l’ivresse de vos cœurs lorsque vous Me trouvez.
En ces temps, pour vous interdits2 de Me recevoir, ne craignez pas ! J’ai
vaincu le monde3 et n’êtes-vous pas esprit aussi ? Vous reviendrez dans
Ma Demeure ! Exultez de joie dans l’obéissance, fortifiez votre assise,
nourrissez-vous de Ma Parole car elle est Vie4 ! La matière ne peut être
inerte avec l’esprit qui l’habite.

Invitez-Moi et Je viens. Appelez-Moi et J’accours. En les cœur sincères
Je porte Ma Demeure. La fontaine d’Eau vive est en le cœur vivant et ce-
lui  qui  est  vivant  est  celui  qui  vibre  d’amour  pour  Moi,  pour  Mon
Royaume. Mon Royaume est en vous et il n’est pas de cette terre. Je suis
venu en cette terre pour vous porter Mon Royaume d’amour. L’esprit est
plus fort que la mort, nul ne peut vaincre l’esprit, même l’Imitateur n’y
parvient pas, c’est pourquoi il enrage ! Tout ce qu’il crée est mort. Je dis
«ce qu’il crée» car il est imitateur, n’est-ce-pas ?

1) Cf. [Lc 11, 33]
2) Les églises sont fermées par ordre gouvernemental en raison de la pandémie due au Coronavirus.
3) Cf. [Jn 16, 33] 
4) Cf. [Jn 6, 63]



L’esprit est la sève et la plante qui porte ses racines en le Ciel a trouvé
sa nourriture, la vraie, celle qui lui porte la sève et la fait resplendir.

Quels sont ces bruits du dehors qui vous inquiètent et assourdissent
vos oreilles ? La voix du Menteur qui entretient la peur et vous désire
sous  sa  coupe  de  frayeur.  Ne  goûtez  pas  au  venin  du  Falsificateur,
n’écoutez plus vos communicants5, à l’horizontale ils ont posé leurs ba-
gages et ils n’ont plus d’ailes pour vous nourrir d’espoir. Ils sont les
pantins de la mort, les pantomimes du désespoir, les abasourdis des té-
nèbres. Ils ne voient plus, ils s’écartent du chemin de la soif et ils ne
peuvent  plus  être  nourris ;  de  quoi  pourraient-ils  vous  nourrir ?  De
quelle fraîcheur pourraient-ils vous abreuver ? Leurs mots sont enlise-
ment et leurs espoirs frayeur, ils marchent au ras du sol et avancent
loin de tout espoir. Ils portent la peste en leurs cœurs parce qu’ils se
sont fermés aux Paroles de Ma bouche. N’entrez pas dans leur peur, ne
vous nourrissez pas de leur frayeur. Fermez vos postes et vos radios.
Tant de pensées, tant de courants sans vie viennent vous abreuver de
fiel et de désespoir. Tournez-vous vers Moi qui suis votre Sauveur. Lisez
Mes Paroles, elles sont vie ! Ne sentez-vous pas venir en vous la joie et la
paix lorsque Je vous parle ? Si la mort rôde alentour, ne marchez pas
au-devant d’elle, n’allez pas rejoindre le venin qu’elle vous porte.

Traversez  la  mer  à  pied  sec  et  rejoignez-Moi  dans  les  flots  de  Mon
amour. Je suis la Vie, la Vie qui vous attend, la Vie qui vous soutient, la
Vie qui vous nourrit et la Vie qui vous dit : viens, approche-toi de Moi,
ne Me rejette pas sans même Me connaître, alors que tu te jettes à corps
perdu dans les pièges les plus fous qui te sont tendus pour t’anéantir.
Mon Cœur est grand ouvert pour toi, ne Le fais pas saigner une fois de
plus, Il a tant souffert déjà et Il n’est qu’amour. Je suis le Fruit de la
vigne et la vigne est ivresse pour l’âme. Rejoins les grappes que sont tes
sœurs, que sont tes frères qui Me portent regard et tu entreras dans la
farandole des sauvés et tu connaîtras la joie et l’ivresse du cœur aimé
de l’amour de son Dieu et tu respireras à pleins poumons la saveur du
Ciel et tu deviendras alors, toi aussi, porteur de la Bonne Nouvelle du
Salut, annoncée il y a tant de siècles déjà sur votre terre.

Ô, viens te nourrir à la Fontaine d’Eau vive de Mon Cœur et ton cœur
deviendra amphore pour distribuer l’Eau vive du Salut. Tu ne sais pas
comment faire ? Prends la cruche qui au fond de toi attend d’être rem-
plie et présente-la Moi car Moi Je te la remplirai afin que tu sois abreuvé
de Mon amour et de Ma joie.

Ô, viens, toi que J’attends de chaque coin de la terre. Prends la route,
prends le chemin, prends le sentier, chausse tes sandales, prends ton
bâton de pèlerin et ouvre tes yeux et ton cœur à ce que tu crois être im-
possible. Tu verras alors de tout ton être que rien n’est impossible à
l’Amour que Je suis et dans ta marche de pèlerin, ô de combien de far-
deaux inutiles te déchargeras-tu ! Tu deviendras comme le petit âne qui
montrait la route de Bethléem à Joseph et Marie et qui gambadait de
joie à leurs côtés et tu ne seras plus le pauvre âne ployant sous le poids
des fardeaux fossoyeurs imposés.

5) Les médias, les politiques.



Regarde vers Moi, plonge ton regard dans le Mien et tu découvriras la
Vérité que Je suis et tu seras comblé et plus aucune crainte n’envahira
ta maison et tu avanceras dans ta vie, libre et confiant, sur le chemin et
vers le chemin de la résurrection !
Avance avec Moi et Je te nourrirai du fruit de Mes larmes et tu boiras le
lait de Ma douceur et Je te mènerai à Ma Mère et tu découvriras alors
l’infinie  splendeur,  l’infinie  douceur,  l’infinie  tendresse  de  son  Cœur
transpercé pour donner à l’humanité entière le suc de Mon Cœur ou-
vert.
Oui, Nos deux Cœurs ont expié pour vos fautes et de Nos Cœurs ouverts
coulent des torrents de grâces pour vous délivrer et vous sauver.
Venez à la Grâce de Nos deux Cœurs unis, s’unissant à vous pour vous
faire resplendir dans Notre rayonnement et vous délivrer de la pesanteur
du malfaiteur fossoyeur.
Venez vous nourrir gratuitement du lait de Notre amour qui coule pour
vous de Nos deux Cœurs unis. Venez, vous serez rassasiés et vous por-
terez alors à votre tour de ce lait de nos deux Cœurs divins à ceux que
vous rencontrerez.
Venez à la Table, buvez, mangez et vous serez rassasiés et, à votre tour,
vous rassasierez.

Devenez des vignes fécondes, soyez des tiges fermes et droites qui ne se
plient qu’à Ma seule Volonté, en qui seul le don d’amour fait fructifier la
soif de se donner.
Devenez tels des roseaux qui comme les vagues de la mer ploient et se
lèvent sous l’étreinte du vent qui vient les caresser.
Découvrez la Vie et la Vie vous habitera et la Vie prendra possession de
vos cités et le Vent, le doux Vent de l’Orient, doux au cœur, vous guide-
ra sur le chemin de la Jérusalem qui vous attend.

Que votre cœur soit prière et votre âme deviendra roseau, roseau docile
aux appels du Vent. Et le vent des marées tempétueuses vous accompa-
gnera sur le chemin de la mission.
Ouvrez vos cœurs à l’Amour car l’Amour vient. L’Amour vient prendre
possession de Ses cités. Ouvrez portes et fenêtres et vous recevrez le
doux Vent de l’Orient.

[Christine] Est-ce bien Toi qui parles, Seigneur ou est-ce mon esprit qui di-
vague ?

[LE SEIGNEUR] Ton esprit peut-il naviguer sans Moi ? Dis-Moi, que peux-
tu de toi-même ? C’est Moi qui te mène à la vague pour que dans son
ressac ton âme s’éveille à Ma Présence. Je te mène au filet de la Vie qui
est  éternelle.  Vois-tu  le  Soleil  qui  de  Ses  rayons  illumine  ton  âme ?
Alors, avance sur les eaux et tu ne pourras chavirer. Que ta foi ne dé-
faille pas, crois seulement et tu vivras et vers les Hauteurs toujours ton
cœur sera porté. Oui, avance et tu marcheras vers les eaux de ton deve-
nir, les eaux des origines. Regarde dehors la tempête et marche sur les
eaux calmes du devenir.


